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H M t 4 11 i L. LUNDI. 
D B O X I S M B D I V I S I O N 

Aasoclatls* Ssert lv* T e e r e s e a s e l * * 
bat Avenir sportif Lonmoi* par • kata i 0 
Belle pocformaïKa des Astsnx qui recevaient, 

sur leur terrain des Orion», l'erjiftp» de Lomme. 
Les vUitenre «a dMtndxr*** couraaxaaament, 

pendant la premieme Dii-tsMBXM, où l 'AS.T. me­
nait par deux bute a 0. 

Les locaux reprennent arec ardeur la second* 
parti* du l a t c è , on U* dominent nettement, œar . 
qaant sept nouveaux but», laa Loansot» reunn-
caat I essayer de sauver Hieaaenr et «a decou-
rafeant complètement datte la dernier quart 
d'heure. 

LES CHAMPIONNATS 
DE L'UNION DE FLANDRE 

— Etoile Notre-Dame Tourcoing 1 bat l'nion 
flportrre Sstat-Mlclrd de Bouabêeque 1, par 
4 buta k 1. 

— l'nion Sportiv» Soint-Loul» Toureoiuj; 1 
bat Patro -Oub Loossoia 1, pa.- 8 buta à 1. 

LES RESULTATS OU DIMANCHE 
R.C.R. (1 B ) bat Excsls lor T g (1 B ) .1—3 
R.C.K. (2) bat Kxc. Tourcoing (2 ) » — 0 
R.O.R. ( • ) battu par Exe. Tourcoing (3) 4—1 
K.C.II (3) bat Exe. Tourcoing (5) 8—0 
U.8.T. (1 B ) bat S J t (1 B ) 3—0 
VM.T. (21 bat 8 J L (2 ) 4—2 
1XS.T. (S) et S.R. (3) 1—1 
U.fcVT. <4) bat S.B. (4 ) 5—4 
rî,S.T. (S) b s t S . R . (B) ft—1 
A. Art* Rx ( î ) e t U.S. Pérenchiea 4—4 
I.C. Lilloia (juniora) bat A. Art* Hx (j .) S—0 
CS-A-M-P. (jun.) bat M.C. Lillois ( j . ) . . . 2—0 
Turgotine (Juo.) bat &C.T. (Jun.) 8—1 

LE RAONC-CLUB DE ROUBAIX 
A METZ, LE S DECEMBRE 

Le Comité et 1a Commission de football-asso­
ciation do B.C. Roubaix font un pressant appel 
aux supportera pour qu'ils accompagnent nom­
breux l'équipe 1 A daa» son déplacement en 
Coupe de France, dimanche prochain, il Met*. Ils 
apporteront de cette façon aux joueurs roubal-
kfens l'appoint moral M nécessaire dans ces mat-
cbes éliminatoires. 

Le départ aura lieu da la gare de Roubaix, le 
samedi, k 13 b. 07, pour arriver k Meti k 21 heu­
r e s 12; un tepaa r>otd sera servi dan« le train. 
Le retour aura lien d* Mets la lundi, k 10 h. 40, 
pour errresr k Ronbaix «ers 19 heures. Le coflt 
de ce TOjage. fou* frais compris, sera de _S0 fr. 
exrrtron. 

Les adhésion! seront reçue* an siège jusqu'au 
Jeudi 2 décembre, s a soir. 

Tflnoir sroSTTVX CS WASQTJ15HAI,. — Pour 
U COssBUfioa «« football, reunion mardi, k 20 h., tu 
si*C*. 20, place dt 1a République. t)u»s'ion, iaipor-
testée. 

BOXE 

L£ GALA DE BOXE 
DE L'ACADÉMIE DES SPORTS 

DE ROUBAIX 
Quoique se succédant chaque dimanche, dans 

la salle de la rue de l'Hospice, et malgré la con­
currence du football-association, les réunions de 
boxe obtiennent toujours la faveur des sportsmen 
qui apprécient les efforts des dirigeants de nos 
clubs locaux. 

La preuve en a été faite hier, une fois de plus, 
par l'Académie des Sports de Roubaix, nos 
boxeur» régionaux suffisent amplement pour 
assurer le succès d'une réunion pugilistique. 
quand le* combats sont bien équilibrés. 

Le professeur Dubua y a parfaitement réussi. 
en présentant au cours de la réunion d'hier 
aprén-midi. o s e belle série de six combats en 
10 round* de 2 minutes. Cette distance unique 
prouvait que les boxeurs possédaient de bonnes 
notions du métier et s'étaient astreints à un 
judicieux entraînement, toutes qualités qui nous 
ont valu un spectacle sportif des plus intéres­
sant. 

A noter que les six combats de la journée ont 
été gagnés par les boxeurs de l'A R.R.. ce qni 
démontre l'excellence de la méthode de leur 
dévoué professeur 

La réunion était prvs'ulée par M. Henri De-
craene. délégué de l s F .F .B. . assisté de M. T)r-s-
ronsneaux qui tenait le chronomètre. 

Notre excellent arbitre régional. M. Albert 
Vaissier, dirigea les combats avec sa compé­
tence conturniere, la décision étant donnée par 
trois juges, I D C .Tean Gustin. Oerioain et Léon 
Baëte. 

Voici les résultats des combats: 

E N D I X B O C N D S D E 2 M I X I T E S : 
1. Vandeleene (Dubui) bat Flamant, de Fras­

as*, par arrêt a* l'arbitre au 2* round. — Van­
deleene part en directs du gauche et s'est la dis­
tribution pour Flament, qui pendant deux rounds 
encaisse copieusement, ne pouvant rien faire con­
tre le petit Roubaisien. qui lui en décoche une 
cinquantaine. 

Flament pavoise copieusement et ne oout rien 
contre son prestigieux adversaire, qui le ridi­
culise. 

Vaissier trouve que la correction a e s se s duré 
et avant la fin du 2e round, renvoie les adver­
saires dans le coin, donnant 1) victoire k Van­
deleene. qui est tré» applaudi. 

2. Gydé Jesne (Dubus) bat Hermal. de Fras­
ées, par anaados as 8* round. — Hermal part 
bien au 1 " round où Oydé est onelqne oeu bous­
culé. Le Roubaisien place en fin de rnunrl quel­
ques beaux crochets, bien BjtesaSfa, 

Gydé prend an secohd round un avantage mar­
qué qu'il accentue encore au Se en travaillant 
N«n du gauche et dn droit, faisant des arrêts 
classique» et de belles esquive*. Superbe 4c round 
de Gydé. qui place comme il veut et su ">c round, 
c'est la correction pour Flament qui se montre 
bon encaisseur. 

Le Se round ert plu» égal, mais b Te est une 
-ude pnnifion pour Hermal. qui se montre très 
courageux. 

Le 8e round est fatal a Hermal. qui sur une 
droite k l'estomac lève la main en S'JTDO d'aban­
don. Superbe combat de Gvd" ieune. très ap­
plaudi. 

Z Poftaav (Dubus) bat Visosky. de Fresnes, 
a n sciât*. — Au l*r round, un unernit de Pot -
teau descend le TViIonais, qui *•» relève nu compte 
4e S. On estime que le combat sera de courte 
durée, mais Visosky ne manque-pas de qualité et 
se défendra bien jusqu'au bout. 

Potteau domine de loin aux points A chaque 
round, mais Visosky resterait toujours dange­
reux, s'il ne frappait pas la main ouverte En 
tout cas. 11 e*t courageux et atteint la limite. 
laissant k Potteau une très cet te vi-toire aux 
points. 

4. Vermant (Dabus) bat Morand l 'Hénin-
Llétard, aux points. — Match qui déchaîne l'hi­
larité du public, qui commence par protester con­
tre le manque de combativité do Morand, qui 
reçoit de ce fait deux avertissements. An 3e 
round. Morand réussit une droite A la godille, 
que Vermant accuse et le match s'anime 

tmm lit Houbnir gep 

Au 4a raml. Vermant place on crochet qui 
envoie Morand k terra pour le compta de 6, 
n u i s le combat reprend et il est difficile an pou­
lain ds Dubus de combattra un tel adversaire, 
qui s* cache et s'accroche. 

Encore faut-il que le Roubaisien se garde 
d'un boxeur peu combatif, mais dangereux jus­
qu'au boot. 

Au dernier round, Morand est de nouveau au 
tapis et se releva k 7, tandis que le « time » 
résonne. 

Nette victoire aux points de Vermant. 
5. Siuedin ( D a t a s ) bat Vanhulle, de LUI*, aux 

point» — Très joli combat de deux poids mou­
ches, boxant bien et ardents k ta bataille. Les 
deux premier» rounds sont assea éganx, puis 
Squedin. dont la garde spéciale rend le travail 
difficile k son adversaire, prend le meilleur aux 
points. 

Vanhulle fait excellente Impression et a l'avan­
tage du 6e rotsnd. mats le Lillois doit laisser la 
victoire aux points au Roubaisien, qui a pour 
lui la plupart des rounds et notamment les qua­
tre dernière. 

6. S e r s m y » . (Dubus) bat Cherpereel, d* Lille, 
par abandon aa 3* raaad. — Match mouvementé 
d i s 1* premier round entre deux boxeurs cognant 
sec, dont Serbruyna est le plus scientifique, et 
le Lillois plu* puissant. 

Belle série de Cherpereel au 2e round, qui aa 
trouve dominé dan» la seconde psrtie du round 
par Berbruya*. qui montre plus da précision. 

Au 3e round, Cherpereel, qui s'est abîmé la 
main le round précédent, abandonne un match qui 
pouvait lui revenir, mai» qu'il avait abordé avec 
trop de conviction. 

•*•*'» 

CARPENTIER ET SCRtVE EN EXHIBITION 
LE 1" DECEMBRE. A BRUXELLES 

Le sympathique boxeur tonrquennols Screve 
qui vient de résilier aon contrat avec M. J . -L. 
Bretonnel père sera « managé » par M. François 
Dewcanips. 

Le « manager » de Carpcntier fera débuter 
Scrève par une exhibition avec Georges Car­
pcntier après-demain mercredi, k Bruxelles, au 
profit de l 'Œuvre des tuberculeux. Serève sera 
ensuite oppose k Etienne vers fin décembre dans 
un gala organisé au profit de la même o u v r e . 

GYMNASTIQUE 

LE P R E M I E R C O N C O U R S D ' H I V E R 
de la Fédérat ion de* S o c i é t é s d e gymnas t ique 

de R o u b a i x , Tourco ing , Lannoy 
e t leurs cantons 

Ce fut une belle réunion sportive que celle 
organisée hier, aux EtabUsseimeots du Fresnoy, 
par la Fédération de gymnastique, k l'occasion 
de «on premier concours d'hiver 1926-1927. 

Dix-sept société* étaient représentées. 230 
gymnastes prirent part aux orrerees épreuves 
épinyiees au programme, «oit: une cours© de 

A gauche : L» courte d* 60 mètres : Va de» 
favoris, ThMMrd, de la Roubekatena», au dèpert. 

A droite : Le «eut «a longueur : Bloii. d< l'An­
cienne, effectue un «sut mafnlnane. 

vitesse de 60 métrés, un saut en longueur avec 
élan, un grimper de corde lisse, un exercice a la 
barre fixe et un préliminaire imposé. 

Pour la première fois, les parents dos gym­
naste» et leurs amis résistèrent nombreux k In 
réunion. Il est vrai que le beau temps et l'em­
placement choisi promettaient un déplacement 
agréable. C'est, en effet, dan* le3 Etablissements 
vhi Fresnoy. d i s obligeamment i la disposition 
du Comité de la Fédération par M. Doconinck, 
que les épreuves se déroulèrent, les barres fixes 
et la corde étant installées dans la magnifique 
mille QU skating. oit un podium était "gaiement 
monté pour l'exécution du préliminaire. La piste 
pour la course et les sautoirs étaient installés 
d'une façon iinpe-cable f'uns les jardins de l'éta-
bliwiemeut. 

Commencées à S h- 1">. toutes les épreuves 
étaient terminées ù 11 h. 30. 

L» proclamation des résultats eut lieu à midi, 
dans la salle du stat ing. Avant d'y procéder, 
M. J. Dcsruelles, pa-ésàdent, félicita les gym­
nastes des résultats obtenus et fit un appel pour 
les •prochain* concours. Il remercia M. Deconinck 
pour son extrême obligeance. Il dit aussi a 
51. Jules Piesvaux, qui représentait l'Union de 
FrUnce: 5DI. Edmond Tieffry. présidetet fie 
l'Union de l'arrondiesemeoit de LMe; Henri Le-
paul. trésorier de l'Association régionale des 
«.ymnasten du Nord et âa Pas-de-Oalaia; Henri 
Robbe, pré-'tdent de l't'nion Tourquennoiee; Paul 
Deberume. président de La Gauloise de Wattre-
loe, et au toujours jeune et vénéré ppéejdent 
de l'A.R.. 51. Cyrille Waekmar, tout le plaisir du 
Comité de les voir suivre les concours de la 
Fédération. H remercia les juré», ses camarades 
du Comité et surtout le vice-rn-éffMlent, 51. De-
huisne, pour leur dévouement I la cause gym-
nWiue. Il exprima aux parents des gymnaste^ et 
M nombreux amis venus aujoundbui applaudir 
les ecfort» des sociétés présentes, la satisfaction 
des dirigeant)* de «e voir ainsi encourager. 

51. Piesvaux répondit. Au nom de tous, il 
assura le Comité de toute es sympathie et après 
avoir donné quelques ronreUs eux gymnastes 
préœnts . il les félicita de leurs succès et du cou­
rage apporté par eux dans le travail fourni. Il 
montre la ténacité que doit avoir nn jeune 
homme qui désire devenir un gymnaste accompli, 
c'est-k-dSre un athlète complet. On ne fait pas 
un gymnaste en ira an et. au contraire, il faut 
travailler 'îes années d'arrache-pied ponr devenir 
un champion vraiment digne de ce titre. 5Iais 
c* n'est pas encore <-e titre dv champion qui 
doit guider le jeune gymnaste. Il doit toujours 
se dire qu'en travaillant la gymnastique comme 
on !e fait il la Fédération, il travaille pour lui. 
poirr sa santé et aussi pour tous, car il travaille 
pour -y>n pays, les gymnastes ayant toujours été 
*> lions soldats. 

T s M les résultats de la journée: 
Catégorie seniors (•u-dtssus de 1* tus) : I. G.rird 

Vierne. Union Tourouennoiw. Se : î . Emile Delcroi.t. 
Roubtiiienae. 56; 3. Charles Fontaine, Espérance 

Wuasehai, 56; 4. Bail» Blola. iselsane, Roubati 
55; I. Jalicn Qérâtrt, Roubmi inn», 55. Vieaneot 
comité: Paul Charrier, Ancienne, Roubaix; Maurice 
Rooaa, Ancienne, Roubaix; Raymond Holleaa. E*pè-
rance, Waaquehal ; Maurice Beltty, Jeunesse BWSc-
•eaa; Alfred Delbcoque, Eaiperance; Henri Htrmaa, 
T/slon Toarquenaolte; Jean Tétaert. Ronoalslennt; 
Henri Nieuviaart, Renaiawaet; Victor DeKampt, 
Union Tourquaamoiae ; Albert Vand anima Rcntla-
aaaeo; Faraand Pouliet, A M I t u t . Marcei Pkavet, 
Union Tourquannoie»; Mauriee Beurxeoia, Renais-
•••««,- J a u Volatoek, Colon Tourqucnnoiac Albert 
rMcSmber, Jeanstte Blaoc-Setu 

Oasegorte Juniors (de 14 k 1* an<): l. Lloo D*l-
mette, Jenit**** BTaac-Sean, 58; 2. Robert Dea>-
place, Gauloise, 51; S. Aip. Vandeweatyna, Renais-
'*%'• 5 0 : » '*• ' • • • • • " • e s » , Rtnaraaamsai «o- 5. 
BasTle C.vy. Bapéranae, *». Vianneot enaulte: André 
Csayn. Senaitaanee; Emila Thette, NMielet- Ja*n 
Morlinghcm, Eepérsnee; Paul Collet. Union' Tour-
quennoiae; Arthur LeeUercq, Union Tourquennoit» • 
Edmond Ammnd', Ancienne ; Emile Dewadder Eipé-
ranca; Maurice Laœoot, Rcnaiiaanca: Jeta Vancrir-
neat, jeunesse Blaae-Seau; Henri Debnuf, Neuvll-
loiae; Désiré Benent, Etpérance; Achille LamWln, 
Jeunesae DUnc-Sean; Georges Di.pret, Roub«l-
wenne; Marceau Boussaguet. Amicale; 6*r.rd Vli«xhe. 

FOOTBALL-RUGBY 
LE C H A M P I O N N A T D U N O R D 

Iris-Club Lillois bat R a c i a g - C k b Dnnkerqao i s 
par 2 2 point» i 3 

Il y avait beaucoup de monde hier après-midi 
autour dn terrain du R.C. Dunkerquoi» pour 
assister k ce grand match, qui fut très inté­
ressant. 

A la fin de la première mi-temps, Lille menait 
par 6 pointa à 0. La reprise voit Dunkerque, 
dominer, et marquer un essai par Paoli. Bntre-
tsmps, l es visiteurs avaient marqué nn essai, 
transformé. Lille réagit «t augmente progressi­
vement la marque. Trois essa is en peu de temps 
sont traduits. La ligne d'avants de Dunkerque 
tint convenablement contre le pack lillois, e t 
seule la supériorité trois quarts terriens, leur 
permirent d'obtenir la victoire. Arbitrage éner­
gique. 

PREPARATION MILITAIRE 
E.T.I.M Tourcoing. — Emploi du temps du »9 no-

vnrrbre eu 4 décembre: Lundi et jeudi, eatrarsatnent 
pour la deuxième section; mardi et vendredi, entraî­
nement pour la premier» section; mercredi, de 
19 h. 15 k 20 k. U . lecture de la carte; da 20 b. 13 
k 81 h., éducation morale; jeudi, ttrêorie sur l'arme-
riant (démontage, remontage et entretien da l'arme)-
samedi, cour» de boxe et de lutta. — Inscription*: 
Ton» les jours ne 1» b. i 19 h. 30 tu Mtnege, place 
Leverrier, Tourcoin*-. 

WASQTTEHAL. — Mardi, k 1» b. 80, salle de 
XTennastiquc. rue l'errer, cours de préparation mili­
taire pour les jeune» gens des olassea 27 et sui­
vante!, ions la direction de M. Marcel Lefeovre. 

MÉDAILLES. iRSlgMS, Breloque* sportives 
s AU C Œ U R D ' O R » . Roubaix m g j 

B A S K E T - B A L L 
LEg RESULTATS DU DIMANCHE 

9.L.S. 1 bat Jeanne d'Arc Tourcoing 1 33—17 
8.L.S. 2 bat Jeona* d'Arc Tourcoing 2 33—15 
O.M.W. 2 bat eii/B. i Forfait 
S.L.S. Juniors bat Football-Club Tourcoing. 30— 7 
8.L.S. Minimes bat St-Henri Sports 12— 2 
C.A. Les Jeunes 1 bat A S.8.K. 1 22 13 
C.A. Les Jeunes 2 battu par t'.L. 2 1S— 3 

HIPPISME 
LES COURSES D'AUTEUIL du 28 novembre 1826 

Prix Notant (steeple, 3.000 m.) : 1er, La Gouver­
neur (Atkinaoa), 258.50 et 80.50; 2e, Abner (Mo-
r«au), 23.00; 3e, Domino (Hervé), 48.00. — Pa* 
couru : SprrkUou, La Poiaee. 

Prix Pantalon (steeple. 3.500 m.) : 1er. Macramé 
(Rodhain), 114.00 et 33.50; 2e, Bakou (Luc), 56.30; 
3e, Adelii II (Duluc), 79.00. — Pat couru : Lovioa, 
Pardsillan, Cassis II. Pignerol. 

Prix Magne (haies. 3.100 m.) : 1er, Quomodo 
(Le«ter), 24 50 et 15.00; 2e, Laomi-don (Bagni*rd). 
36.50- ï t , 8arze*u (Ge*>nnt 41.00. — Pa» couru : 
Kogà-ar II, Kadir. 

Prix Richard Henaesty Uteep'e, 3.300 m.) : 1er, 
Tbe Coyoto (L. Xitudot), 17.00 et 17.00; 2e, Ingrtn-
des (Bagmard), 31.50. — P u couru : Rabed. 

Prix Prétentaine (steeple. 3.500 m.) : 1er. Simple» 
II (Lasaus). 71.50 et 24.50; 3e. Kayall (Niacdot), 
24.30. — Pai couru : Yucca, lleur Merveilleuse, Pa-
leatry. 

Prix Entraîneur (haies, 3.100 m.) : 1er, V n Fin 
(Ed. Haet), 40.00 et 16.00; 2c. Saint Oaupbve 
(Bolla), 24.00; Se. Senor Morqofcs (Lester), 15.50.— 
Non placés : Th» Oeprey, Loung Ma, Red Cloud, Mitl 
liimnxl Mahuel. Hnepi. 

RENTESJVIAGÈRES 
LA N A T I O N A L E - V I E (Entreprise privée assu­
jettie nu contrôle de l 'Etat ) , fondée en 1S30, 
offre aux rentiers, en ces temps de via chère, 
un placement rémunérateur par se* tarif* les 
plus avantageux qui sojent actuellement auto­
risés, en même temps qu'une sécurité absolue par 
le» garantie» que présente sa situation financière, 
résultat d'nne gestion économe et prudente pour­
suivie pendant près d'un siècle. 

Demandcg tarifs et renseignement* gratuit» au 
siège social, 2, rue Pillet-Will, k Paris, ou chez 
les agents généraux en province, et notamment 
k M. D A X S E T . 66, rue d'Inkermann. R O U B A K . 

EMPHYSÈME 
OPPRESSIONS 

I Soulagement immédiat. fucri<»n par les 

| Globules Ilébaud 
I Ré»ulta>e merveilleux. 8)urpr»nant* menu. 
I T— Ht" \.r. Fi. AC 1 3 t. I O imp comp. Itm. mil— 

0SLICH0UX ;7. r.Viclo'fuoe B0IS-c0L0MBESlS»in») 

L'IVROGNERIE 
, ^ \ Le buveur iurétéré peut "tr* guéri 

WT J an 3 jour» s'il y c o n s e n t On peut 
\ i S • s * * ! le guérir k «on insu. Une fols 

agS^jt ' guéri, c'est pour la vie. L* moyen 
M M est doux, agréable et tout k fait inof 

êfkTjamT fensif. Que ce (oit un fort buveru ou 
usa qu'il le soit depuis peu ou depuis fort 
longtemps, cela n'a pas d'importance. C est on 
traitement qu'on fait chea soi. approuvé par ie 
corps médical et dont l'efficacité e s t prouvée 
par doa légions d'attestations. Brochure» et 
renseignement» sont envoyés gratis et franco. 
Ecrives confidentiellement k E. J. WOODS, Ldt. 
167, Strand (64 BR) L O N D R E S V.O.2. 30516 

INSISTEZ !... 
Insistez auprès de votre pharmacien pour avoir 

la véritable Quintonine, car U existe des contre­
façons qtù ne possèdent pas les propriétés de la 
véritable marque. Refuse* toute substitution qui 
pourrait voue être offert* et vérifies le nom 
Quintonine. La Quintonine est un extrait qui 
remplace avantageusement l'ancien extrait qui 
quiua; sa formule toute nouvelle et scientifique­
ment établie en fait un tonique et un apéritif 
de tout premier oràre. Le flacon de Quintonine 
4 francs, plus 0.."0 d'impôt, aux pharmacies Fer ­
raille. 81 . rue de Lille ; Deroubaix. 106 m e de 
Lnnnoy Roubaix; Capelle 155, rue du Tilleul, et 
Masclcf, 18. rue Carnot à Tourcoing : Fourlin-
nie, Croix : Mellin, Wattrclos. 23082 

CHOCOLAT 

ME NIER 
Pour C R O Q U E R 

demandez la Tablette 

"RIALTA" 
Le meilleur 

des Chocolats à Croquer 

Et le plus avantageux 
comme prix 

Car la Tablette "RIALTA" 
pèse 200 ou 100 gr. nets 

de chocolat. 

Ne faites pas fi 
de la publicité, 
c a r « l i n e a t s o u v e n t p r o f i t a b l e . E n 
v o i c i u n e x e m p l e . T o u t h o r l o g e r 
r e n s e i g n é p e u t v o u s a f f i r m e r q u e : 
1 ° O n f a b r i q u e e n F r a n c e d e s 
m o n t r é e a u s a i é l é g a n t e a » t p r é c i e e a 
q u e d a m t o u t a u t r e p a y s , 
2" C ' e a t u n e m a i s o n f r a n ç a i s e 
q u i a r e m p o r t é l e p r e m i e r p r i x a u 
d e r n i e r C o n c o u r s c h r o n o m é t r i q u e 
i n t e r n a t i o n a l o r g a n i s é e n S u i s s e . 
3 " L e e m o n t r é e f r a n ç a i s e s s o n t 
b e a u c o u p m o i n s c o û t e u s e s , A 
q u a l i t é é g a l e , q u e l e s m o n t r e s 
é t r a n g è r e s , 
4 " L a p l u s i m p o r t a n t e m a n u ­
f a c t u r e f r a n ç a i s e d ' h o r l o g e r i e d e 
p r é c i s i o n e s t l a f a b r i q u e d e s 
m o n t r e s e t c h r o n o m è t r e s L l p . 

V o u s t i r e r e z v o u a - m ê m e l a 
c o n c l u s i o n . 

Une aime contre le mal 
Contre U toux, contre toutes les affections 

des voies respiratoires chroniques comme 
l'asthme et rempùysème le SIROP AKKER 
est une arme victorieuse. Son action anti-

Slaireuse et microbicide est due aux extraits 
"herbes qui entrent dans sa composition. Le 

SIROP. AKKER est absolument efficace et ne 
contient aucun toxique, ni aucun stupéfiant. 

D a n s t o u t e » P h a r m a c i e s . 

CONVOIS FUNÈBRES 
Le* per sonne» qui , par e r r e u r on o m l t s i o n , n 'au­

ra ient p a s reçu de l*>ttr« d a (air» part de C* mort de 
M. F é l i x V A X R a l B , é p o u x d* D a m * Ad«Un« H A E -
D E N 3 , p.eu«emc*at d é c é d é à Koubatx , l e 2 3 o o r c m b r » 
1 9 2 4 , d a n s e* C l * s>nnée, sont p r i é e s d e c o n s i d é r e r le 
p r é s e n t a r i a eoroirve u n e loTÎUt io t t à aaaiat^r a u * 
CODTOI «t SarTioe Ool^nnela qui « w o n . l i e n le m e r ­
cred i 1er d é e e m b r t , ft t fe. 3 0 , en l'Af H«« N o t r e - D a m e , 
• a paroiaae . 

U ' a a e e m b l ^ e ft la m a i s o n mortua ire , r«« a « la B e -
d o u t e . 6 1 , * 9 h . 15 . OOOd 

L i a p e r s o n n e s qui , par e r r e u r o u o a l a c i o a , n ' im-
r a i e n t pea reçu d e f a i r e - p a r t d * la m o r t d e M m e V v e 
E m i l e OAXTDBOK, n é e F l o r i n e F A K B K T , p i e u s e m e n t 
d é c é d é e ft T o u r c o i n g , le 27 a o T e m b r e 1 9 2 6 , d a n s sa 
7 7 e a n n é e , s o n t pr iée* d* c o n s i d é r e r l e p r é s e n t « v i s 
s o m m e u n e i n v i t a t i o a ft a s s i s t e r a u x C o n v o i e t S e r v i c e 
qni a u r o n t l i en l e mardi 8 0 c o u r a n t , à 1 0 b . 1 5 , en 
l ' é g l i s e N o t r e - D a m e , aa p a r o i s s e . L ' i n h u m a t i o n s e r a 
f a i t e au c i m e t i è r e de C o m l n e s ( F r a n c e ) , e t p r é c é d é e 
d'un service en r é v i s e provisoire de Comines. Assem­
blée 12, rue Detobel, ft Toxrconx. à 10 b., et ft l'éf !ise 
da Comines. ft 11 h. 80. Lee condoléances seront re> 
eue* ft Tourcoing ft l'issue dn service et au cimetière 
d« Comines. 2105* 

les pâtes se prêtent ft toutes 
les sortes de plats. Vous pouvez 

donc varier beaucoup plus que 
vous ne pensez l'utilisation de cet 

aliment parfait. Une seule chose 
ne variera pas : le choix que vous 
faites de la marque la plus savoureuse : 

LA LUNE 
Mai* exige» bien la signature 

5 2 . Avenue Daumeanil - PARIS 

Demandez notre brochure Recettes* ' >*»l 

Ç)uonc£L 

xlef piedf 

-gcdell 
Un bain de p ieds aveo une pet i te 

poignée de ce» te ls remet en parfait 
état le» pieds l e s p lus a b î m é s . Les 
Saltrates Rodel l rendentl'eaii médica­
m e n t e u s e e t légèrement o x y g é n é e . 
L'action tonifiante, asept ique e t 
décongest ive d'un tel t a i n fait 
p r o m p t e m e n t disparaître t o u t e en­
flure et meurtr i ssure , toute sensa­
t ion de douleur et de brûlure; oors 
e t dur i l lons son t ramoll i* à un tel 
point que v o u s p o u v e t les enlever 
faci lement s a n s crainte de TOUS 
blesser. Les Saltrates Rodell se 
trouvant à un pr ix modique d a n s 
toutes les pharmacies . ™ 

^~m_r i w o u aar pi— — «•» „— «si •<•• la SSV 

rSTÉNODACTYLOl 
•i nu unuui au lutiu.<aa*j t**W-aV**saxMu I 

m. 8oeeusa*UD«ROUBAIX: l o a . s r i'ArmmMtnmM 
^ p a o n a a s s i S W A T U I T ««jaasassf7 

PLACEZ I0S ECONOMIES à U BINQUc MODEIIE 

"LE BIEN-ÊTRE' 
'G. Place Kotre-Damt, 6 — ROUBAIX 

Neuveile Hausse des Taox S'Istértt» 
l'iacement i vue (remboursement iiaina-

diat sur demande) : 7 %. 
Placements A terme : de 7.90 % A 13 % 

suivant l'échéance. 
(Damaader la brocbnr» expUealir, d» teatt» la* 
opération») Joindra 0.50 pour I» pan. 24*47 

ÉTATS-CIVILS 
BOTTEMX. — Déclarations Sa naiaMne»» ds d. 

manche 29 norambre. — André Gahjde. rue <)•< 
Oeiom. 19 bie, cour I>ha:inin. 6. — TVett« Lebron. 
rue d'Ypres, l. — XeKy l.immwï, place Carnot, 9. — 
Denise Groulllon, me de la Vigile, impaaee aWaaarettf. 
3. — Koxer nnchsaqis, rue de la ' a j j j l r > a l l l i 
eonr Andnrand. 3. — GieSle Da*»*!. m? « S Pile. 
lir.'. cour Bonté. 8. — Amedée Tw-K«flf» rs* d» 
l'Hotel-de-Ville. -' — Albert Lopei. ru» Bort-> 
Duc. 1. 

DROCTTE. 43, m» de Laaasy. l.e pies b»a» «bel» 
de voiture, et charrette, enl , meilleur mares*. TSMS 

AXLIAKCBS. Bwuea. Orfèvrerie et Obfsu «'art 
pear Cadeaux AU CTZTJX D'OK. Sosbaix. tStM 

Dé.-laratiou! de dieba. — ll«>-r«ond Djr»av, t aaela. 
n>» Saint-André, 1. — Arnlré GaMde, 1 jour, r»« *•> 
Oçiers. 19 bif. cour Dhaliuio. G. — Achille Horel, IS 
moi.;, rue Etuoeni, 114, appartement S. — Jfataalr 
Vandenborre, 79 ana, veuve Wattesu. me de 1» VlfSe 
71 bis. cour Ghesquii.-eVaadebbrouck». 10. 

Lt G. rant : Alfred 
I de Rou")»ix. TI Grand» >n». 

Avlt de Sociétés 
et Publications 

Brazil Railtvay C. 
AVIS AUX POBTBUBS 

D'OBUC-ATIOITS 4 >/, % 1910 
Conpeo» 1 " févrltr, 1 " août 

La BBAXn. BAILWAT Com­
pany rarrprlle auxdits porteurs 
['•#>» qui leur a et* faite. »oit 
d'écbanxer leur» titre» contre 
leur part proportionTW.l» dn ga­
ge et du tonds de réserve de 1» 
BSrie. Mit de racheter lesdita 
litre» ponr un prix en e»p»oea 
repreeentant leur valeur »e-
tn»)l». 

Ce prix de rachat »*t «S* ft 
dollar» 29,50 par Obligation 
poov la période du 1 " au 13 
décembre 192S. 

Ponr tous rnseignement», »'e-
dreeeer k la Baaqne d* Pari» 
et dea Paya-Baa, ft 1» Société 
Générale et ft leurs agence» et 
»uccur»»I«». S0»94d 

Cabinet fondé en 

1899 
87. R U E PAITVRÊE. Rx 

par J. Vaaden Bosch 
Gradué «n Droit 
COMMERCES 
IMMEUBLES 

LOYERS 
ASSURANCES 

CESSIONS 
COMMANDITES 
ASSOCIATIONS 

GARAGE 
H é p j r a t i o n a . A u t o - E c o l e en p l e in 
iwpvrtrt. au c e n t r e de Li l l e , nu 
d e m a n d * pas de conna i s* . • * * * . 
A c é d e r . S ' a d r . 4 , m e T u r r n n e . 
L I I i L E . de 18 » 2 0 b . l i ' i l 

Clientèle de Lait 
t c é d e r , pvft» Li l le , a v e c a u t o 
M h a b i t a t i o n . . P r i x 2 0 . 0 0 0 fr. 
Ecr. J a i s » CerUler , r u e d e s Vi­
g n e s . Qneanoy- snr -Dea la . S 8 4 d 

P I X I » C E S T E E BOTTBAIX 

Charcuterie Fine 

BEAU CINÉMA 
région Nord, 1.200 places, très 
biTu situé, smpfrrbe loiTeowtit, 
conritrodrait i associés, fortune 
as-raré-s tn p?a da t«raps. Prix: 
330.000 fr. ; i\ faut C00.OOO fr. 
pour trait**-. Voir eo confiaara 
rotrt eoncitoyen Henri WILX,9, 
1%, rua d« Paria, à Lille. 885d 

B"* Epicerie=Buvette 
ft c é d e r , b o n rapport . G»», é lec­
t r i c i t é . P r i x 2 0 . 0 0 0 fr . R u e dea 
e t r l i e r » , 1 1 4 , T o u r c o i n g . 5 5 2 7 3 

AGENCE 
ROUBAISIENNE 

40, m» da Cbemln-de Ter, 40 

Premier Avl» 
Par acte e.sjp. du 17-1128. 

enregistré ft Rx. le S4-11-XS, 
1' 83. rate 1. M BEULeQUE 
Henri, modes. 2. rue de Rome, 
ft Roubaix. cède son pas de 
porte à .Madame VAXRIET-
VBLDK Louise. Oppositions J 
l'Accae* dans les dix jn-.irs du 
2« «vis. UJ?91 

DE 
AGENCE RODBAIBIENNE 

CESSIONS (Tél. 22.81) 
rue du Cbemui-de-Fer, Rx 

Cdï 
A CÉDER 

n te 
loyer, à débattre: 14.000 tr. 

Café pr. Rx. libre brae., aous-
loe.it. 25.000 l'an bail 12 en», 
4 lui: , à rji»ir: 70.000 fr. 

Café sur bea'evard t, vente, 
loy. 3 f. couv.i propice ft doubie 
co'mm.. c. âge: 40.000 fr. 

Epic.-buT. lib. de t. foum., b. 
•it.. ïoy. eouv., b. vente: 20.000 

Epie.-bav.-enercer., b. vente, 
pet. loy., c»u»e «tnté: 10.000. 

Tî»vus ou pas de porte près 
Ri. b. sit., ft sais. créd. posa.: 
20.000 

C»f» lib. bras». S Croii, b. 
vente, peî. loyer: 15.000. 

22S autre* affaire» ft céder. 
Oa renseigne gratis. Prêt» de 
capitaux anx -qnéreur». M3* 

A Saisir Alimentât. 
g é n é r a l e , bér 
n o u v e l l e l 'o 
de 1» U a U e 

•flces p r o u v é s 5 0 m 

a*. 8 ' » d r . T. r u e 
R o u b a i x . » 2 7 è S 

A CÉDER 
R o u b a i x . o u a r i i e r Epeule , e s t a ­
m i n e t l i b r e d e ton t fourn ias . 
P r i x 1 8 . 0 0 0 fr.. « v e c 5 . 0 0 0 fr . 
on peut r e p r e n d r e . S ' a d r . L o u i s 
F œ . i x . 1", p l a c e L i b e r t é , R x . 

r i2*82d 

Bon Estaminet Tg 
face d é p ô t s impor tant s , b o n n e 
ren'c , | ch . garn ies , l e v e r couv. , 

IJ.SOS francs 
A. C E R I S I E R - TOTJBCOINO 

21, i c Winor-Chn. : : 

OCCASION 
Eataat iaat ù céder , pe t i t e reçr . . 
lover .1 f o i* - couv . , l oyer fîOO ffT 
par «a. A>lr. au ina l . 2 1 0 4 » d 

Commerce de fleurs 
et plantes 

Maison de 30 année» d'exia-
tence, peut être tenu par dame 
seule. BéneSe» 50.000 fr. par 
an prouvé; situé dans Lille. 
Prix: 100.000 fr. Trait» arec 
45 000 fr. comptant. Voir Henri 
wrL.LS. 1S me de Paris. Lille. 

tilts*; 

JOLI CAFÉ 
sur Graod'Piaee Lille, un gar­
çon, grosrt vent. Prix 225.000 
fr. Facilites pour reprise. Voir 
Henri WILUS. 1?. rue de Pari 

LILLE. o:*?7d 

Fabrique de Lustres 
R o m . i n d u s t r i e ft céder 8 0 . 0 0 0 

Estaminet à Céder 

IMMEUBLES 
A VENDRE 

OU A L0UEJ» 

Chambre Meublée 
i lou<*r pour p e r s o n n e m i t . 
E l t v t r i r i t é S 'adr . 26 , ba«l«*t*Td 
KtnfV-Zcla. à C R O I X . t l O I S 4 

GARAGE 

A VENDRE 
Belle maison à naiga ds coœ 
merre, tlbrs de suite, trèa bt«n 
«itués centra EoabtJx. A d u m 
su bnifaq du journal. 3l03îd 

A LOUER 
A T E L I E R O U G A B A O I . 1 8 1 . 
r u e d a F o n f e n o r , > » • » 1 0 4 * d 

2 Chambres à louer 
non ««mies. S'adr. «5. rue St-
BUi»e. ft Ton 
A LOOB.DES. Peus. da tant. 10 
ch.. 26 lits. 2 a. ft m., ». 4* b. 
eau cour. cb. et fr.. vue salas*., 
terr. jard. et dép. 425 006 iaua. 
et fonda. Ec. B " po»t. 4 Ta»*»». 

•tsSM 
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Les Briseurs de Chaînes 
PAR JULES MARY 
DETJXIÙÎ£E PARTIE 

LA BANDETDES TROIS 

m 
L» WÊÛÊÊH dévosetnent 

11 j arrive enfin... se hisse sur la roche 
glissants, battus par les vagues, et qni émerge 
a pains ds l'eau. 

Il reprend haleins— il essaye d'apercevoir 
le bateau, vers la baie... 

Et tout à eonp, un siflet rauque et strideul, 
qui emplit la nuit, jusqu'au plus lointain de 
1 hortson. l'avertit que ls Jeune-France va 
partir. 

Sabine s *té mante») à bord, transportée 
dans une cabine, eouahae dans nn lit 

Elis resta longtsnaps encore, ensevelie dans 
cette torpeur étrange, si profonde i|ii'clle 
ressemble à ls mort On l'a laissée seule. 

Pais elle fait qnelqaee mouvement IJI 
torpeur va eesser, la vie va revenir. Hue 
ouvre les yeux. Son front est lourd. SM pen-
sees rasUnt eonfnses. Le regard qu'aile pro-

sutoor d'elle n'a pas eaeors la 
da l'i»Ua»Ui»vatvK issama». Mais pan à peu, 

la lourdeur a disparu... le cerveau est lucide... 
le souvenir renaît... Elle se soulève... Où est-
elle • 

Qu'y a-t-Jl donc î muraure-t-clle. 
Elle croit rêver... mais elle sent frémir sous 

ses pieds le bateau... Cette cellule étroite avec 
tous ces objets si particuliers, qu'elle connaît 
depuis sa traversée c'est une cabine de navire... 
Et le navire est en marche... d'nne marche 
très douce, presque sans roulis ni tangage... 
Alors, elle a donc quitté l'île T... Commenl f... 
Elle ne se rappelle rien. Elle ne se rappelle 
qu'une chose, c'est que le soir, elle s'est en­
dormie auprès de sa mère... et qu'en s'en-
durmant, une image, l'image d'un homme aux 
traits nobles, fiers et délicate, aux yeux 
tristes, avaient longtemps flotté dans son 
esprit.. 

L'image de Rodolphe... 
Et c'était tout... 
Elle ouvre la porte de >a cabine. Personne. 

Elle monte sur le pou t. Evidemment, elle vs 
l'ou ver là ss mère, qui lui tendra les bras. 
Et Henriette loi expliquera ce qui vient de 
se passer, ce dlépart subit ce sommeil étrange, 
si lourd, si pareil à 1a mot qu'on avait pa la 
transporter de l'Ile maudite jusqu'au navire, 
tans qu'elle s'en rendît compte-

Elle parcourut la pont 
File n'y voit que des figures étrangères. 

imlifTérentes, surprises, ou même hostiles. 
— Maman ! Je veux maman !... 
Dca petits rires d'insulter partent de par­

tout. 
— Elle réclame sa mire, cette enfant-là T 
— C'est pour téter 1 
Sabine sa sent pris* d'épouvaate... FJls ss 

tait... Elle regarde, tremblante, ceux nui sont 
là... Le navire est en marche... Les hommes 
sont à la manoeuvre... Et sous 1a clarté de la 
luue s'estompe la sombre masse de l'île, pas 
très loin encore... 

Elle se met à courir sur le pont Elle 
s'adresse à tous. Tons lui tournent le dos. 

Tout à coup elle se sent saisie par 1e bras : 
— Mademoiselle, ne vous fichez pas, c'est 

inutile... 
— Je veux que l'on me ramène auprès de 

ma mère. 
— Ceci est impossible... Le bateau ne re­

viendra pas au mouillage. 
— Qui êtes-vous T Que voulez-vous 1 C'est 

vous qui m'avez conduite sur ce bateau f 
C'est vous qui m'avez arrachée à ma mère... 

— Je réponds à toutes vos questions : ce 
que je suis 1 Un homme qui vous est dévoué, 
à vous et à votre père que vous semblés bien 
oublier... Ce que je veux T Je veux tout sim­
plement vous reconduire à votre pêne qui 
vous réclame, qui vous aime, qui vous pleure 
depuis votre départ de Chamarsnde... Et 
c'est bien moi, en effet Qui, ponr éviter nne 
scène pénible avec votre mère, ai employé la 
ruse pour vous séparer d'elle... La fin justifie 
les moyens». Ne voyez en moi, mademoiselle, 
que votre humble et dévoué serviteur... Et 
maintenant, je vous conseille de retourner 
dans votre cabine... LaJeunc-f'roncd va nous 
conduire dans ls colonie française ls plus 
proche, qui est ls Nouselle-Calédonie. Là, 
nous débarquerons, et pendant que ls Jeune-
Franco reviendra porter dm vivres dans l'Ile, 
nous nous embsrqnsrons, ponr revoir notre 
paya, où voua attend votre père» Auprès i» 

lui, vous serez heureuse... Plus de faim, plus 
de soif, plus de misère... 

Elle l'interrompit, ardente, fiévreuse, les 
yeux étincelants : 

— Si vous ne me faites pas reconduire dans 
l'Ce, à l'instant même, je me jette à la mer. 

— On dit ça ! 
— Et on te fait L. 
D'un bond sl]e s'élança vers les bastingages 

et les enjamba... 
y L'acte avait été si prompt si décidé, que 
Cassoulet n'eut pas le temps de la retenir... 

... Et Sabine : 
— Si voue faites un pas vers moi, je me 

laisse tomber... 
An même moment et avant que personne 

sût pu s'interposer, un antre drame, imprévu, 
se passait en avant du bateau. 

Dans le calme profond de ls nuit on enten­
dit tout à coup monter, de la mer, une voix 
lamentable. 

—A moi ! à moi ! je me noie ! Au 
secours I... 

Une antre voix répondit du bateau, donnant 
l'alarme par son cri sinistre : 

— Un homme i la mer L. 
L'équipage tout entier était sur le pont D 

n'y avait d'autres passagers que Sabine et 
Cassoulet D'où venait cet homme en perdi­
tion f La Jeune-France passa, à quelques en­
cablures... On distingua, non loin dn récif, se 
débattant sur les vagues, nn homme qui 
essayait, en nageant, de couper la ligne suivie 
par le navire. 

Citait loi qui appelait au seoonrs. 
Ls bateau passa si près que l'hetnme dis­

parut dans les tourbillons et les remous. 

Mais ce devait être un na«reur habi le et fort , , 
car il reparut presque aussi tôt . 

Cassoulet regardait , averi i p a r j e ne sais 
quel inst inct d'un danger . 

I l regardai t le corps , penché par- i îo?- ; - les 
bas t ingages . 

I l ne pensa i t p lus à Sabine . 
I l no voya i t p lus que cet homme qui se 

noya i t . 
C'est qu'il lui avai t bien semblé le recon­

naître. . . tout à l'heure... lorsqu'on l 'avait 
presque frôlé. . . 

— L'un d e s trois ! avait murmuré Cassou­
l e t 

E t ses dents gr incèrent , d a n s n n accès de 
haine . 

E n u n e seconde, il dev ina la ruse d u mar­
quis , s a s u p r ê m e e t téméraire entreprise . 

— E h bien, il y restera ! pensa-t- i l . . . Ça 
f e r a t o u j o u r s un de moins. . . 

Les mate lo t s a t tendaient un ordre p o u r 
mettre une cha loupe & la mer... Cassoulet é ta i t 
auprès de l'officier de quart. . . L'ordre ne f u t 
p a s donné.» Cassoulet lui parla i t bas.» L'équi­
p a g e , lui auss i , ava i t reconnu l'homme en 
péril 

— C'est un émigrant... Tant pis... qu'il re"-
tourne dans son île... 

— Si on prend celui-là il faudra les prendre 
tons... 

— Tout de même, il s l'air fatigué... 
— Sûr... il n'en peut plus... 
— L'île est loin... si on ne lui jette pas une 

bouée, il est perdu t... 
Un quartier-maître s'approcha de l'officier 

de servie* : 
— Les bouée», alors, commandant t 

Mais Cassoulet était là, murmura de nou­
veau quelques mots. 

L'ordre ne fut pas donné... 
Et la Jeune-I'rance parut, au contraire, hâ­

ter sa marche et filer comme une flèche. 
— A moi ! à moi ! ! au secours ! criait Ro­

dolphe. 
— Crie, mon vieux, crie, sa t'spprendra ! 

murmura Cassoulet. 
Et il suivait, d'un regard cruel, le drame 

qui allait se passer... 
Soudain, un autre drame commence, qui vn 

bouleverser son plaji. 
Sur le pont un cri strident : 
— Une femme à ls mer ! I 
Cassoulet se retourne. Sabine n'est plus là ! 

A-t-eBe reconnu, elle aocsi. 1* marquis de Too r 
vières venu à son secours f On bien a-t-efl' 
exécuté sa menace T En se voyant séparée s> 
sa mère, a-t-elle voulu en finir f 

L'agent ne retint pas une exclamation f. 
colère... 

Déjà Sabine a disparu. 
Mais Rodolphe a vu oe qui vient de se pas 

ser. Il est loin d'être an bout de ses forées 
comme les matelots ls croient 11 plonge 
retrouve la jeune fille et la ramène à la sur­
face... Ssbine sait nager... Bat* se smifSsnt sur 
l'eau... 

De courtes paroles s'échangent alors-. 
— Mademoiselle, je n'ai pas pu m'opposât 

à votre enlèvement... mais je n si ps» rralp 
vous abandonner... 

Sabine reconnaît l'un des Trois, ls irlli 
jeune, oeki vers lequel s'élançait son asxsjr la* 
gémi de vierge.-

U 

loe.it

